
Le Rwanda est un tout petit pays, grand com-
me la Bretagne. Il est niché entre le Congo, 
l’Ouganda, la Tanzanie et le Burundi. Pays des 
mille collines, son climat favorise l’agriculture 
qui représente, avec l’élevage, l’essentiel de 
son économie (thé, café, coton…).

Contact:
Appui Rwanda

c/o Librairie Envie de lire
16, rue Gabriel-Péri

94200 Ivry-sur-Seine
Email: 

appuirwanda@free.fr
 Site : 

http://appuirwanda.free.fr

Vous souhaiteznous 
rejoindre ?

Quelquesrepères

Exemples indicatifs de revenus 
et de dépenses

Les salaires mensuels

•	 	un	fonctionnaire	gagne	de	120	à	+1000	€

•	 	un	commerçant	gagne	de	100	à	+1000	€

•	 	un	ouvrier	agricole	gagne	de	40	à	+200	€

La santé

•	 une	consultation	coûte	de	4	à	16	€

•	 	les	analyses	en	laboratoire	et	autres	analyses	
médicales (radios, échographie, scanner)  
coûtent	de	14	à	100	€

NB	:	Soins	médicaux	:	prise	en	charge	à	85%	par	
la RAMA (Rwandaise d’Assurance Maladie), uni-
quement pour les fonctionnaires et les entreprises.

La trithérapie est aujourd’hui prise en charge gra-
tuitement par les hôpitaux.

La scolarité

•	 	la	scolarité	primaire	coûte	de	20	à	30	€/mois,	
soit	une	moyenne	de	25	€

La scolarité primaire comprend : les frais de scolarité pro-
prement	dits	(minerval),	gratifications	pour	enseignants,	
contribution	au	développement	et	à	l’entretien	de	l’établis-
sement, uniformes, matériel scolaire, assurance et parfois 
frais de déplacement.

•	 	la	scolarité	secondaire	coûte	de	60	à	80	€/mois,	
soit	une	moyenne	de	70	€

La scolarité secondaire comprend : Minerval, uniformes, 
matériels scolaires, frais de déplacement, frais d’internat 
(logement, matériel de couchage, nourriture, hygiène…)

appui
rwanda

Manifester sa solidarité
à l’égard des survivants

du génocide

Pour participer à cette action, vous pou-
vez choisir différents modes de soutien.
•	Des	apports	mensuels	destinés	à	:
•	un	parrainage scolaire d’enfant, dans le pri-
maire ou le secondaire ;
•	un	parrainage	pour	une	personne	atteinte	
du	sida	permettant	de	subvenir	à	ses	besoins	
quotidiens, et de prendre en charge les soins 
pour les maladies opportunistes ;
•	un	parrainage	pour	une	personne	griève-
ment blessée ou totalement démunie. 

Dans	le	cadre	de	ces	apports	réguliers,	nous	
proposons un système de «parrainage partagé» 
permettant de regrouper plusieurs parrains.

Nous communiquons aux parrains les coordon-
nées	et	l’histoire	de	leur	filleul	et	les	encoura-
geons	à	établir	un	lien	directement	avec	lui.

•	Un	soutien	régulier	ou	occasionnel,	pour	des	
situations d’urgence de santé ou pour des pro-
jets	spécifiques.

Vos dons ouvrent droit à réductions d’impôt.

Président d’honneur : Jean-Claude Lefort,              
ex député du Val de Marne, vice président de la Mis-
sion d’information parlementaire sur le Rwanda, seul 
député	à	avoir	voté	contre	les	conclusions.

Parrain : Albert Jacquard



L’association Appui Rwanda consti-
tue un pôle d’aides aux Rwandais en 
grande difficulté. Elle a pour objectif de 
maintenir active la mémoire du géno-
cide des Tutsi de 1994.
Malgré les témoignages, les ouvrages qui leur 
sont consacrés, les victimes du dernier génocide 
du XXe siècle sont encore trop souvent oubliées 
et	disparaissent	peu	à	peu	dans	l’indifférence	de	
la communauté des humains. 

Les coups de machettes ont blessé, mutilé, le 
viol systématique des femmes et des petites 
filles	a	propagé	le	sida.	Et	puis,	il	y	a	partout	
cette plaie béante qu’est la souffrance trauma-
tique. S’ajoute, pour la grande majorité des 
rescapés,	la	difficulté	de	travailler	soit	à	cause	
de	l’incapacité	dont	ils	souffrent,	soit	à	cause	
de la pénurie d’emplois. Les veuves ne peuvent 
subvenir aux besoins de leurs enfants.

Rejoindre Appui Rwanda c’est manifes-
ter sa solidarité envers les survivants 
en les accompagnant matériellement 
dans leur douloureuse tentative de 
refaire surface dans la vie : 

A.  En participant à un système de sou-
tien, régulier et personnalisé, dans la 
durée  :

-	Vous	permettez	à	des	orphelins	d’aller	à	
l’école primaire ou secondaire. 
-	Vous	donnez	un	projet	de	vie	à	des	victimes	
du	sida	ou	à	des	personnes	grièvement	

blessées.
-	Vous	offrez	une	possibilité	de	lien	à	
ceux qui ont eu toutes leurs attaches bri-

sées : les liens avec les proches, enfants, 
parents, amis, voisins. Nous avons constaté 
combien	ces	liens	participent	à	une	amélioration	
psychique. 

Nous ne resterons pas
indifférents

Rwanda, 1994 : la population tutsi est victime 
d’un	génocide	d’une	efficacité	meurtrière	effroyable. 
Embrigadée par les autorités et excitée par des 
années de propagande haineuse, la majorité 
hutu bascule dans la folie. Hommes, femmes 
et enfants, armés de machettes, tuent, violent 
et pillent des familles entières, leurs voisins de 
toujours. En 100 jours, plus d’un million de per-
sonnes sont exterminées, Tutsi mais aussi Hutu 
opposants	au	régime,	soit	plus	de	15	%	de	la	
population totale.
Dès les années 20, le colonisateur et les mis-
sionnaires belges, s’appuyant dans un premier 
temps sur la royauté tutsi, vont créer une élite 
sociale tutsi et entamer ainsi la cohésion du 
pays.
Dans les années 50, les Tutsi rejoignent les 
mouvements indépendantistes africains ; les 
colons décident alors de changer de camp et 
d’accorder	leur	soutien	à	la	majorité	hutu.
En 1959, une révolution dite «sociale», assis-
tée par le pouvoir belge, engendre les pre-
miers grands massacres de Tutsi. L’indépen-
dance	est	proclamée	en	1962.	Un	pouvoir	
raciste hutu se met en place et va entraîner 
la	persécution	des	Tutsi.	Des	familles	en-
tières de Tutsi s’exilent dans les pays limi-
trophes. En 1990, une armée de jeunes 
combattants	tutsi	réfugiés	à	l’étranger	
crée le Front patriotique rwandais et tente 
de rentrer au pays. Cette offensive est 
stoppée par les Forces armées rwan-
daises,	soutenues	par	l’armée	française.	
En	août	1993,	des	accords	de	paix	sont	
signés. Pourtant les massacres continuent 
et le génocide de la population tutsi se 
prépare.
Le 6 avril 1994, l’avion du président 
Juvénal	Habyarimana	est	abattu.	Officielle-
ment, on ne connaît pas les responsables 
de cet attentat. 
Le génocide des Tutsi commence.

Histoire d’ungénocide
B. en apportant une aide occasionnelle :
-	Vous	participez	à	des	interventions	médicales	
ou des projets individuels ou collectifs.

Vénuste Kayimahe, le correspondant d’Appui 
Rwanda sur place, assure le suivi des parainages 
et des projets de l’association. Appui Rwanda 
travaille en étroite collaboration avec l’associa-
tion rwandaise Avega (Association des Veuves du 
Génocide d’Avril).

Quelques actions

Interventions médicales
A plusieurs reprises, nous sommes intervenus 
pour	participer	à	des	soins	d’urgence.	Enfants	
et adultes ont ainsi pu être opérés ou suivis 
médicalement.

Trithérapies
Avec	notre	soutien,	une	petite	fille	contami-
née par le VIH (sa mère avait été violée), a 
pu ainsi reprendre le chemin de l’école. 
Nous	avons	fait	venir	en	France	une	jeune	fille	
dont	les	jours	étaient	menacés,	afin	de	pou-
voir équlibrer son traitement.

Soutiens spécifiques
Traumatisée par le massacre de son mari 
et de ses sept enfants, cette rescapée « se 
reconstruit	»	difficilement.	Nous	lui	avons	
acheté	une	vache	pour	l’aider	à	subvenir	à	
ses besoins et s’inscrire dans un projet. Au-
jourd’hui, elle a retrouvé un peu d’énergie. La 
vache a eu des petits veaux !
Nous	avons	financé	la	formation	en	informati-
que	d’une	jeune	fille	orpheline	chef	de	famille	
qui n’avait pu terminer son cursus scolaire.

UN PROJET CRÉATEUR D’EMPLOI
Devant	les	difficultés	grandissantes	que	ren-
contrent les rescapés, Appui Rwanda étudie 
la mise en œuvre d’un projet créateur d’em-
ploi, destiné aux veuves et orphelins chefs de 
famille.


